
GAZETTE DES CAMPAGNES

RPome ain que /c crioit l 'g/;e to71'7ir. Les protest:mts elle éprouve cependant une bicn douce consolation ; ses cou.
rivant ài leur téte le notoire Gavaizzi ont soutenu le contraire quêtes semblent s'accroître er raison des persécutions qui'cll
et quelques théologiens romains les ont conbiattiis. Un des subit. Parmi ces conquetes, la conversion du Dr. Dr;dr
argument s favoris de Gavazzi ét:ait celui-el: Si Pierre était est une dis plus importantes.
venu à Romte, il en scruit question danns le Nouveuu Testa- Le Dr do-hua Bradley est un gradué de la fameuse Univer.
ment; or il n'en est pas parlé. donc Pierre n'est pas venu à -ité d'Oxford onù il obtint la grade de dooteur. I Depui,
Rome. quelque tenps, dit le MloneIC, il laissait percer le désir d'en,.

Pns fort du tout le Gan-,zzi. Supposons que l'on veuille brasser hi foi catholipuc. La reotitude de son jugement, bc
prouver que Victor-Emiunuel ne:-t pia venu à Rote. Pour 1 étudce et ses a-icherches l'ovaient aiiend: à conclure que ]
ceul ou Ee enutenite de dire Si V ictor Emmuînuiel étuIt venu seulement se trouvait la vérité. Enfin, le 21 janvier, il pr
;\ Roine le Pape eit aurait fait mîtention dans Fr- écrits et unr-ça dans son église son sermon d'adieu, un prenant Or
ses discours; or, il ne le fait pas, done ictorLauanuel texte ces paroles : Tu es Pierre et sur cette pierre je La-
il est pas yrnu -à Roule. Jolic démonstration n'est-ce pas ? i rai ion Eglise, etc. C'était une scène d'un nouveau genre.

'n som'me, il partît que Gavnzzi et consorts n'ci sont pas Le Dr Bradley était aimé et estimé de sa Congrégatin,
sortis a'ec les honneurs de la guerre et ils ne seront pas et ce u'est pa sans une péniblo surprise qu'on le'ntend:iit
prets de sitût à recommencer. Le ton le la plupart des jour- raconter comment ses yeux s'étaient ouverts à la lumière,
naux qui leur sont dévou.s n'annouc certaincment pas la et l'on ressentait une vive douleur de le perdre. On rép6
victoire pour les champions du protestantisme. tait la parole d'un ministre anglican, lors de la conversiion

Mais on se demande naturellement pourquoi ces d d (le N.wman Il étoit trop bon poiir resterparmi nous. Clo>c
siens? pourquoi les protestants viennent-ils attaquer dans bien digne de remarque, en effet, ce sont les meilleurs parmîi
Boue même, les croyaiîccs catholiques ? Ces discussions les protestants qui reviennent à hi foi catholique ; peuton
t'tnt partie de l'oeuvre dCe désorganisation inaugurée par en dire autant de ceux qui la quittent?

Victor lmmnu:iiel et les sociétés secrètes. Les canons pié-
montais l'ont commencée, les sophismes des imîpies la con-
tinuent. les uns et les autres, veulent l'anaantissement du Lcs idées d'un homme pratiquo

pouvoir temîporel du Pape d'nbord, puis celui du outboli-
cismue, c'est le but Vers lequel il, tendel<t ssn cese ; e pa le r
ni les uns ni q autres n'atteidront leur fin ; le roc sur le- mité spécial i aujouru'hui nous allons présenter à lis 1<
quel repose iEglise est inébrarlable. tours quelques réflexions à cc sujet.

Un grand scnadale vient ercore de Fe piroduirce daésmnut Dgriclteur dit qu'il ne sult pas de d(cl:irr
l'Eglise de Jésus Clri-t, de SFls déiaturés, des Çlisdi ire <pie l';îriculturc est la presiiarn et la plus-indispetîsablo du,
tiaire, p)ussds par ligîteil. sc crnyput plus infaillibles que iodUttries, etc mais qlu t plur étre legi.îîe avc i:
le Pape lui même veulent sutb-titucr leur propre- c lr tüLs dîeours organiser les eintt1'cù d'cmiscigomc ut qui r
propre jîîgeient à la ,cicuen. et au j1ig.'mni di-' tons lrs pré-
lats réunis dans le Concile du Vaticin. Le dogca de Tu du la profession agricole.
faillibilité pont'ficale n été proclamé. c's esprits ornUriileux Voilà, à ilite avis, un conseil que tous nos hxoîxîmes d'i3:.u
ont refusé d'y aóllirer et se rnt jetés dans le sch1. ime Tout le- joîmruuli>tQS C:inadicnS devraient prendren sérieu-e
le monde connait lap-t:e de Doullinger et de ses Iptei r
a'jourd'hui 'EgiCe déplore une npeuv eled d'p:rt. Doiier à riu.s jeunes gens instruit le
tain sbbé M ihtnd. prêtre du du i 'oel d Pii, reî:,e Lo le la culutre et de5 études qui la Concernent, leur lbUnire-rir
lument de reconnître le dogtine il' ITiifiiliibilité. Il a écrit les irant:iZcs et tont îe pays retirerai i-
à son sctrieur ccel.i-i estiquee, Mri. la evqu i 'ubliai
une' lettre pleine d'inijiies, d'anq hiluele il aecu-e le clergé e j iiu igrict-lus, a iU le prcuîici- bit ti cindre.
catholique 'abidonnoer Irs iimuabs priuips pose 'de bone ils
Jésuu Chit lii-même. Il nu vent pas toibe'r danisIls 1 iiC uui:iod'_iit rieu matit .mc ds voir progres.r 'mes
erreurs et se séip:irc de ce ckrgém dont il n'a pas le courau' tinalo, pour ils pas les ls
d'imiter la piété et le dévouement. ds oniîii> r ii t ioriues pur -outcnir es inti

Cet abbé Michîud, ce pur cntre toug les purs, qui a l'au-tiois agricole., poulr ader les Eociété- dngrieulttîrc et
dace de qualifier ]'orron(es los décisions du C îell écu iié- e ueloii-'tii et le pys leur Cn e.t
nique di Vatican, tenait depuis qîehine temps ue con- Non, si la ciltiiro canudienne ne progresse paý plu, raI
duite les pu équ;iquos et Mr. GuibLrt dut lui r uteit, Dos tien devons jas l'aire racdroer à nos gouer
des consciis paternels xîuxquels il n répondis pair des inîj ires nan c (o rs
et par l'annonce de s désertion. En ce rmtnitemit, et' pauvre unnirés géicriux envers l'agriculture, et, ai dans qucli1 o..'
transfuge appartient à Pglise schiiqlmaîti¡ne de Ru--i-. il L d pUblics il Se couxuxet des f:îUtcs, du mOtus iii
refusé de reconnattre l'Ir.fillibilité de Pie 1X ; miais il n ne peut cuser lit bonne volonté du Gouvernemcnt.
fait aucune difliculté de reconnaître celle du l'Empereur Mais pouvons-nous en dire autant de la presse ? Certain'
Alexandre. journaux poussés par la liainc et un misdrtible parti-pris as

Pendant qnclques jours les journaux ont puarlé de cette socié ù no dose plus qu'ordinaire dignorance cherclien!
apostasie, muis l'opinion publique l'a bientôt laissée dans Sourdement à entraver le progrès cil ruinant liiifincuce dc,
l'ombre pour s'occuper d'un fait beaucoup plus important et écoles d';igrieolttire.
plus propre à réjouir le cœur des catholiques. Ceci nons rappelle un certain article dun journal de Qui

Nôus voulons parler de la conversion du D-. -hua bec. à de l'iititiative prise par la Société Jhu
lrndlcy, ministro de la s cte protestante dite épiscopalicune. Coleuiscion do Ve c]iutOs île créer iîi feruîe-iodèle et
Dans ces temps de troubles et de calamités où l'Eglised'ppele u Ilge pour lu diriger.
pleure sur les C-gnreuieult.8 de quelques-uns de se" enbnts, Dans et article, rnuS avons nurtout rearqué le pas


